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Affros et danandes d'empioiŝ

Institutrice
tìiplòmée donnerait lecons de

\: francais. S'occuperait aussi
d'enfants dans la préparation

1 des devoirs. Pour tous rensei-
gnements s'adresser à Annon-
ces-Suisses S. A., Sion .

Jeune fille
ayant diplòme commercial et de
la prati que, cherche place de
bureau. S'adresser à Annonces-
Suisses S. A., Sion.

On demande tout de suite
bon domestique

sachant traire et conduire un
mulet. S'adresser à Annonces-
Suisses S.A. Sion. 3
ON CHERCHE une

Cuisinière
tìans ménage soigné et lenant
des pensionnaires. S'adresser à
Mite Lussy. 44 Boulevard des
Tranchées, Genève. 

On demande
tm jeune appronti tailleur . S' a-
dresser à Annonces-Suisses S.
A., Sion.

On demande
pour Sion, une lille propre et
active, sachant bien faire la
cuisine et aider au ménage. On
exige des certificats.

S'adresser au bureau du journal

C
ojurjra pr dames

DE RETOUR
Se recommande pour travaux de
tous genres, à domicile et fait
des joumées . JEANNE CARDIS
nu>e du Rhdne (au-dessus du
dépót de vins Sartoretti), Sion

Pensìon-famille
On prendrait quelques étu-

diants en pension, éventuelle-
ment seulement pour In repas
de midi.

8'adresser au. bureau du journal.

Appartement
de 4 chambres, confort moder-
ne à remettre pour date a con-
venir. S'adresser à Annonces-
Suisses S. A., Sion.

A LOUER
un appartement de 3 chambres
et cuisine. S' adresser chez E.
•Wuthrich-Mathieu , rue des
Remparts, Sion.

A LOUER"
fine jolie chambre indépen-
dante.

S'adresser au bureau du journal.

ON CHERCHE
~

Chambre meublée
avec cuisine , ayant si possible
un potager.

8'adresser au bureau du Journal.

On demande toul de suite

Appartement
de 3 chambres et cuisine.

S'adresser au burea u du 'journa l.

A la Pianta , belle

Chambre meublée
S'adresser au bureau du journal.

Occasion
« Motosacoche » sport 500 cine,
modèle 1924, éclairage électri-
que, parfait . état. S'adr. Agence
Agricole Dumur et Honegger, 16
Longemalle, GENÈVE.

Vendanges

a m

i

à 0,35 le litre
PARC AVICOLE , SION

 ̂commode,
ben monte

Cidre
en fùts prètés

TRAIN DE PLAISIR
à prix très rèduits Rabais 76"/o

Dimanche 19 septembre 1926

Uiège - Zermall - Gornerarat
et re tour

Frs. 11 ,40

Viège dép. 7,00 Gornergratt dép. 13,15
Zermatt arr. 8,45 Zermatt arr. 14,40

» dép. 9,00 » dép. 17,15
Gornergral t arr. 10,22 Viège arr. 19,03

Correspondances de et pour Brigue ou Sion assurées
LA DIRECTION.

Ch. Paoli, Garage Mascotte, TÈI. 3 Sion

Le soussigné avise l'honorable publi c rie
Sion et environs qu 'il a ouvert un

A
H ME BELIUBE
EI DIMMI
à la Rue de Conthey

(au-dessus du magasin Mme Franzé)
et espère gagner par un travai l prompt , soi-
gné et à des prix très avantageux , la con-
fiance generale .

Se recommande:

Jos. Suter-Savioz

A vsn drR ¦ |,,,n,|m™^^^
2 chars de bon foi n . 1 1 ! sei lì i BORI "B Idil U

.̂̂ bZu^ai Hvulll uos actiats

glllllllllllllllllllllllllllll^ Facilités de pavement
Piancj s d. o@@utos IIIIIIIIIIIIIIUII ìIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIHIIIIIHIIIIII

A \/F"NDRE venez visiter ie
2 tonneaux neufs d'environ 600 /V\aqaSÌlì de HlGUbleS
litres. On pourrait éventuelle -
ment les céder contre do la ven- j i ^ .  Fardel Lucicn ^|W
dange. S'adr. E. Wuthri ch-Ma- yp St.- L é o n a r d  ^^thieu, roe des Remparts Sion. _ ;_ prix avanta _ ._

a frs. 500 et 60C
H. HALLENBARTER. SION.

Illlllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllll

Î i»ortia.a;e«s
Gruvère gras sale Frs. 2.50

le kilò , Tilsit gras sale Fr. 1,90
le kilo , colis de 5 kilos, rem-
boursement postai. Miidespa-
pacher-Bosshard , Josefstrasse
22. Zurich .

Jeùne Federai, 19 Sept 1926
Sortie traditionnelle de

LAS QU'ON RIGOLE"
au Restaurant du Wildhorn, Arbaz

DINERS ET RACLETTES

iHtefe^̂ ^̂ W Dopai! du camion au sommet du Grand-Font
",-%--^^^Jw> à 9 heures

/V\esdames !! N'hésitez pas!!
Pour tout ce qui concerne la

Teinture et le lavage chimique
Adressez-vous de préférence à des personnes

expérimentées dans le métier.
Teinture en toufces nuances nouvelles.
Nettoyage à sec perfectionné
Deuil en 48 heures.
Nettoyages livrés dans la semaine. f
Détaohage et coupé de fer instantanés.
Glacage à neuf des faux-cols et manchettes. j

Expédition par poste 
Conseils et renseignements jj

Teinturerie Moderne
Maison Boghi

SION Grand-Pont Tel. 225 |
Slerre Monthey i

Av. de la Gare Av. de la Gare I

LA MAISON

Innocente MANGILI, S. A
fondée .en 1816, au capital de 16,000,000

Siège social: Milan. AG ENCE DE VALL0RBE (Tel. 38)

Transports Internationaux
Agence en Donane

Service EXPRESS , Convoyé journalier
ANGLETERRE-FRANCE-SUISSE-ITALIE et vice-versa

est à la disposition de MM. les Commercants pour tous trans
porls. Renseignements gratuits lournis par retour du courrier.

> ALBERT DUC I€
q̂  | MARCHAND-TAILLEUR. SION 1 JB
jH Coupeur diplòma à Paris |K
À^ Rue du Rhone —— 

î aà

Grand choix de draps ang lais et dernières nouveautés
Venie de draps et fournitures au métrage

Vente de soie tailleur de toute teinte
Travail prompt et soigné garanti

Prix très avantageux

En magasin : Choix de Confections

execL/nozLjoignee
boa goùf i confort.

Re/c£er?bac5frère/ 'etC"
Tàbr/que de meublé/

J/C7Z-

Demandez nos prix pour lames sapins , planchers , plafonds
extra bon marci»

N attendez pas l'automne
pour visiter

LA FABRIQUE DE MEUBLES
- J. ITEN -

Tel 125 SION Tel. 125
Toujours en magasin, grand
choix de salles à manger,cham-
bres à coucher, meubles de
Hall et de bureau, de style et
de goùt, accessibles à toutes
les bourses.

A vendre
sur le Lac Maieur et dans Le Varesotto

MAIS0NS — VILLAS — AUBERGES — TERRAINS
1 AUTO-CAR 28 personnes, Fiat 1926
Photos à Annonces-Suisses S. A., Sion

Ecrire à l'Agence Mario Belli, Casalzuigno (Como) Italie
ĵ ^.-j  ̂

££* tgm «| in 
WM3B Rg 

B H 9 Hi *'

Pitteloud F̂ s, Tailleur
COUPEUR DIPLOMÉ A PARIS

RUE DU RH0NE SION
Avise le public ainsi caie ma clientèle que je suis de retour d#
Paris et crie je viens de subir avec succès un oours de coupé.

TRAVAIL SOIGNÉ
PRIX EXCEPTIONN ELLEMENT AVANTAGEUX

Se recommande

I BflHQOE PDPU1A1BE UiJLfilSAJitE I
S.A. à Siam —- m

receii «e» «ésOra sur
OBLIGATIONS aux meilieures conditions
CAISSE D'EPARGNE 41|4°|o

(Antorisée par l'Elf U el uux bènéfices de
garanties svériales. versemmts dejmis 5 f r )

COMPTE8-COURAN TS 31|2°|o
A VUE
P R E T 8 .  C H A N C E

La Direction

iciiiieiirs anelilo
]¦* Offre exceptionnj lle de fro magie p»j r les vendatigw

Fromage gras Ire quali té
(Emmenthaler et Gruyère) à fr. 3.10 le kilo

Fromage mi-gras vieux, sale f » 2.— »

Fromage 1/4 gras , vieux, sale » 1.60 »

Fromage maigre, vieux , sale k » 1,20 »

Livraisons à partir de 5 kgs., contre remboursement postai

Prix spéciaux pour meules entières |
Profltez de celta occasion unique !

ERNST GRUNIG , Fromage en gros , BIENNE.

La Banaue Populaire de Slerre
recoit des dépòts aux

UT meilleurs taux du jour
en compte-courant à vue

en oaisse d'Epargne , autorisée par l'Etat et
au bónéfice de garanties spéciales

sur
Obligations ou en comptes bloqués

COMPTE CHEQUES POSTAUX Ilo 170
BUREAUX : PLACE HOTEL BELLEVUE

ABONNXZ-VOUB AU

>•" ..Jonnal et Feuille d'ÀYis dn Yalais



A la S. D. N

Le nouueau Conseil est élu
Les Etals intéressés ont ratine dans le cou-

rant de cette semaine les pactes de garantic
et d'àrbitrage conclus à Berlin. Cette ratifi-
catoli dépendait , en effet, de l'entrée de l'Ai-
lemagne à la Société des Nations. Les docu-
ments couverts de signatu res ont été remis
au secrétaire general , Sir Eric Drammoni,
puis un télégramme de oompliments fut a-
dressé au syndic de Locamo, M. Rusca.

Mafdi, la commission que prèside M. Motta
acbevait sa tàche et màintenait le projet de
règlement portant le nombre des mèmbres
du (Conseil de six à neuf. L'Assemblée se
réserve pourtanl le droit de procéder à une
nouvelle élection de tous les membres afin
d'éliininer s'il y a lieu ceux qui voudraient
créer de l'obstruction.

Mercredi , l'assemblée de la Société des Na-
tions tenait deux séances et approuvait fina-
lement le proje t concernan t le règlement pour
la nomination des -anembres ternporaires du
Conseil doni le nombre est porte ' de six à
neuf , colui des membres permanents restant
a cinq.

Sur ces neuf membres, trois sont réehgi-
bles a l' expiration de leu r mandat pour an-
fan i qu'ils en aient fait eux-mème la deman-
do et que l'assemblée se soit prononcée en
leur faveur , à la majorité des deux tiers des
volants. Les membres élus entrent immédia-
tement en fonctio^ et peuvent ètre révoqués
quand il le plaìt à l'assemblée, pourvu que
la majorité des deux tiers le décide.

Ce projet de règlement a été udopté à
l'unanimité ainsi que le rapport de gestipn
du Oon&eil, mais on se réserve le droit d' y
revenir l'année prochaine.

Enfin , jeudi , devait avoir lieu un spectacle
de gala devant une grande affluence de cu-
rieux : l'élection du nouveau conseil.

Tout se passa cornine on l'avait prévu. .. .
M. Nintchitch ordonna l'ouverture du scfa-

tin. Un à un les délégués des diverses na-
tions gravirent les marches de la tribune
pour déposer leurs bulletins dans l' urne. MM.
Scialoja et le vicomte Ishii fonctionnaient
cornine serutateurs. On apprit bientòt que le
nombre des votants était de 49 et l' on fixa
à 25 la majori,té absolue .

Au premier tour , les Etats suivants furent
élus: Colombie (46 voix), Pologne (45), Chi-
li (43), Salvador (42), Belgique (41), Rou-
manie (41), Rollando (37), Chine (29).

Les autres pays obtinrent les suffrages sui-
vants: Tchécoslovaquie (23), Perse (20), Por-
tugal (16), Finlande (13), Irlande (10), Uru-
guay (9), Canada (2). Danemark (2), Estho-
nie (2), Siam (2).

Au second tour de scrutin , la Tchécoslo-
vaquie dont on s'étonna du peu de suffrages ,
enleva le siège de la Finlande.

L'Uruguay retira sa candidature et l'on
passa à la deuxième partie du programme:
lo scrutin concernant la désignation de ceux
qui sereni élus pour 1, 2 ou 3 ans.

La Pologne acquit magnifi quement 44 voix
le Chili 41 et la Roumanie 30. Ces nations
auront mi mandat de trois ans.

La Colombie, la Rollando et la Chine en
obtiendront un de deux ans, tandis que la
Belgique, le Salvador et la Tchécoslovaquie
ne siégeront que durant uno année.

Restait la désignation des membres réé-
li gibles. Par 36 oui contre 8 non et des bul-
letins blancs, la Pologne emporta le mor-
oeau, s'il est permis de s'exprimer ainsi.

La question épineuse de l'attribution des
sièges au Conseil se trouve donc li quidée ,
mais les commentaires n'en vont pas moins
aller bon train.

On se felicito de la nomination de la Tché-
coslovaquie dont le représentant, M. Bénès
est un des plus fins di p lomates de notre epo-
que; par conlre , la nominalion de la petite
républi que de San-Salvador surprendra quel-
que peu .

La Rollando remplace la Suède et la Chi-
ne occupe le second siège asiati que reclame
à oor et à cri. En dépit de ce qu 'en disent
cerfains journaux qui reprochent à ce pays
Ses dettes , nous pensons caie sa préscnce
au Conseil est heuieuse. Il est juste , en ef-
fet, quo l'Asie ait son mot à dire dans la
li quidatici! des affaires internationales.

L'Allemagne ne tarderà pas à prendre une
influenee preponderante au Conseil; on pré-
voit déjà qu'elle se fera la championne des
minorités. C'est un beau ròle qu 'elle va s'at-
tribuer et qui lui permettra de jouer dans le
scènes importantes. Espérons que cela n 'en-
traìnera pas à des scissions parmi les mem-
bres.

Jusqu'à présent, M. Stresemann témoigna de
cpelque bonté, il soutint la candidature de
la Pologne et proposa un siège rééligible pour
la Belgique qui declina cet honneur àfih de
respecter les accords. Tout cela semble de
bon augure pour les discussions prochaines
et il ne reste plus qu'à souhaiter que cet état
d'esprit subsiste.

La première séance du Conseil s'est tenue
jeudi apròs-midi. Le représentant de l'Allema-
gne (pi devait. la présider eut la délicatesse
de renoncer à ces fonctions et de céder le
pas à un ancien membre plus autorisé.

En conséquence, M. Bénès a été chargé de
le remplacer et divers problèmes ont immé-
diatement été examinés dans le calme et la
paix. (

Pourvu que cela dure!... A. M.

DANS LES GARES
La Direction generale des C.F.F. mot en ad-

judication le réaffermage, pour la periodo du
ber janvier 1931 au 31 décembre 1945 du
droit de vente des journaux , livres , cigares
et cigarettes et du chocolat dans les gares et
stations de toUt le réseau des C.F.F.

SUISSE
FATALE IMPRUDENCE

L'autre jour, une jeune fille de La Chaux-
de-Fonds, s'apercevant quo son bas était ta-
cile, prit de la- benzine pour nettoyer la ta-
cile. Puis sans autre, ayant nettoyé son bas
à memo la jambe, elle s'en retourna a des
travau x de cuisine. Elle avai t à peine allu-
me une allumette quo le feu se oommùniqua
au bas et bientòt la malheureuse jeune fille
ne fut plus qu'une tórche vivante.

A ses cris on acoourut et on réussit à é-
teindre les flammes dévorantes. L'état de la
blessée est grave.

NOS SOLDATS A L'ETRANGER
Un eommuniqué du département militaire

federai au sujet de la nouvelle ordonnance
concernant les contròles militaires, apporto
des précisions utiles sur là situation des sol-
dats suisses à l'étranger.

Sont dispensés de demander un congé, tout
en restant . astreints à leurs obligations mi-
litaires , les soldats se rendant à l'étranger
pou r une durée de trois mois au plus; ceux
qui, fixés à proximité de la frontière, tra-
vaillent en Suisse ou au service d'une ad-
ministration federale ; enfin les employés et
ouvriers de saison, absents pour une durée
de trois à six mois, pourvu qu 'ils restent en
contact, perm anent avec leur chef de sec-
tion. Dorénavan t, par définition , le congé dis-
penserà de tout service d'instruction, pour-
vu que le hénéficiaire réside effectivement
à l'étranger; si celui-ci rentre pour peu de
temps, à l'epoque du cours de répétition de
son unite, ii pourra en ètre dispense par le
commandant d'arrondissement. Les légations
auront la faculté d' accorder des congés non
plus seulement pour une année, mais pour
deux ans.

Rien n'est modifié quan t à la taxe militai-
re des incorporés en congé — et qui accom-
plissent ou ont accompli régulièrement leurs
coufs de répétition — mesure que l'on expli-
que par le fait que ceux restant au pays peu-
vent ètre appelés à eh a que instant sous les
draneaux.

L'ABBE MERMET A ROME
La « Liberté » signale que Mgr Belvederi ,

le grand archéologue que le pape Pie XI a
fait naguère venir de Bologne pour le char-
ger de la direction de toutes les fouilles
des catacombes a eu l'iieureuse idée de recou-
rir au talenl universellement connu de M.
l' abbé Mermet — précisémen t en pélerinage
a Rome — pour rechercher certains hypo-
gées qu'on n 'arrivait pas à situer et à décou-
vrir. Le cure de Saint-Prex a consacré toute
une journée à des expériences concluantes.

A près avoir donne des preuves non équivo-
ques de son talent, en situant avec une preci-
sion extraordinaire certains détails tppogra-
phi ques imperceptibles à l'ceil nu, après avoir
par oxemple, indiqué l'existence d'un escalier
souterrain dont il révéla sans l'avoir jamais
vx, la profondeur exacte et jusqu'au nom-
bre de ses marches. M. Mermet trouva aus-
sitòt la solution de certains problèmes mte-
ressanls et remplit littéralement d'admiratton
les diverses personnes présentes. Il ne nous
appartieni pas de donner des explications sui
ces questions spéciales; il nous suffit de di-
re qu'on fonde les plus belles espérances sur
les services que notre compatriote va ren-
dre ;t l'archeologie des catacombes et l'on
pari e déjà d'une scien ce nouvelle qui scrait
la inerméneuti que.

UN DOUANIER BLESSÉ A
COUPS DE COUTEAl

Un mdividu (pi cherchait à passer clan-
destiment la frontière a été appréhendé par
un douanier du poste de Beurnevesin (Ju-
ra bernois). L'individu n 'étant pas en règie ,
il insulta le douanier et déclara qu'il passe-
rai!. A près une première bousculade , il y
eut une prise de corps et le douanier fut frap-
pé à coups de couteau.

L'individu a été arrèté et remis aux au-
tori lós judiciaires.

PROTECTION DES SITES
Au cours de l'assemblée qu 'a tenue, à Bà-

ie , dimanche dernier , la Li gue suisse pour
la protection des sites, M. Rieder , ing énieur ,
a fait un intéressant exposé sur l' activité de
la Ligue et les conduites électri ques. A Fai-
de de projections lumineuses, le conféren-
ci.?r a montré d' une facon frappante l'enl.ii-
diss'Bment que subissent de nombreux sites
gràre à la multi plication des poteaux , piliers
et conduites de toutes sortes. L'exposé a été
un vibrant appo! à la Ligue pour l'engager
à rodoubler d'activité en faveur du maintien
du caractère des sites, bien entendu au point
de . vue eslhéfi que.
i •L' assemblée s'est occupée égalenienl de la
question de l' ulilisation du ravissant lac de
Sils au point de vue industriel ; à ce propos ,
elle a vote à l'unanimité une résolution en-
gageant vivement le gouvernement grison à
renoncer à octroyer la ooncession deniandée;
ce serait le seul moyen d'éviter la destruction
d' un site pittoresque qui fait , depuis des siè-
cles, l' admiration de tous les voyaseurs.

LE NOUVEAU TARIF DOUANIER
La Commission du Conseil national pour

le tari! douanier a poursuivi l'examen de
l' article 27 du projet de loi sur le tarif doua-
nier , autorisant le Conseil federai à fixer le
tarif d' usage avec l'assentiment de l'Assem-
blée federale et à réduire aussi de son pro-
pre chef les droits de numéros du tarif gene-
ral qui ne sont pas touchés par des conven-
tions internationales. Alors que, d'une part ,
cet élargissement du système actuel a rencon-
lié l' opposition de p lusieurs membres de la
commission les nouvelles disposition s en ce
sens (]ue le tar if  d' usage serail soumis au
referendum. , ,  .

Après une assez loiigue disoussion, il a été
décide de renvoyer l' article à une sous-cpin-,
mission de sept membres. Les derniers arti -
cles du projet de loi ont été adoptés sans mo-
dification , de sorte que la loi est maintenant
entièrement examinée à l'exception de l'ar-
ticle 17.

LA JOURNÉE OFFICIELLE
DU COMPTOIR SUISSE

A la journée officielle du Vllme . Comptoir
suisse, M. Eug èno Failletta z, président du
Comptoir , a salué M. Haeberlin, président de
la Con fédération, ainsi que le oonseiller fe-
derai Schulthess, chef du département fede-
rai de l'economie publi que, et a souhaité la
bienvenue aux représentants des autorités fé-
dérales , cantonales et communales, ' aux of-
ficiers supérieurs de l'armóe suisse, aux con-
suls accrédités à Lausanne, aux représen -
tants de la Savoie et de la Haute-Savoie, se
félicitan t de les voir au Comptoir qui a agran-
di son cadre par l'admission do nouveaux
groupes et qui héberge égalemen t en ses murs
une Exposition internationale du Simplon.

M. Bos&et, présiden t du Conseil d'Etat vau-
dois, s'est associéj aux paroles do bienvenue
prononeées par le premier orateur et il a dit
toute sa satisfaction aux órgànisateurs du
Comptoir; ila constate avec un vif plaisir que
la oollaboratio n s'affirme chaque année plus
étroite entre le procureur et le consomma-
teur. Il a porte un toast au Comptoir suisse,
à la glorificahon du travail et à i a  patrie.

M. Haeberlin, président de la Confédéra-
tion, a remercié les órgànisateurs de leur
chaleu reuse reception, puis il a déclaré no-
tamment: « Nous n'ignorons pas que la Confé-
dération et les cantons eux-mèmes dégénére-
raient en un appareil adminislratif anemie
dans le cas où elle tenterai! d' absorber l' ac-
tivité qui se donne libre cours hors de son
rayon. Nous nous réjouissons de laisser les
cantons exercer leur aclivité non seulement
dans le domaine de de la haute culture mais
aussi dans oertains rayons de l'éconornie pu-
bli que. Cela nous permei de disposer de nos
forces pour les tàches que la Confédération
est en mesure d' accomplir avantageusement.
Dans celle conception du fédéralisme, nous
avons, vous Vaudóis et nous oonseillers fé-
déraux, un maitre en mon ^rand prédéces-
seur Louis Ruchoimet , à la mémoire de q~.ii
je rends un hommage respectueux. C'est lui
qui a trouvé la formule de reparti tion des
attributions selon quo c'est le pouvoir cen-
trai ou quo ce sont les cantons qui sont le
mieux à mème de s'acquitte r de la tàche. Ru-
chonne t a reconnu' aussi oombien les cantons
seraient impuissants sans une Confédération
à coté d'une année de milices ap te à sauve-
garder rindépendance du pays, un droit malé-
riel uniforme sans lequel une nation ne peni
plus so concevoir aujourd'hui dans la com-
munaulé des peuples. Nous n'oublierons pas
que c'est votre éminenl homme d'Etat qui ,
par ses travaux préparatoires et par le choix
des collaboratene' les plus qualifiés , a ou-
vert dans la Constitulion la voie à l'unifica-
tion du droit en Suisse. Nous sommes oon-
vaincu s que la generation actuelle ^ ne songe
pas à remonter le cours que Louis Rucbon-
net a voulu donnér à l'histoire de son pays.
Vous saurez sauvegarder, de concert avec
nous , ce legs de Ruchonnet oontre toute at-
taque aussi bien que les préroga iives et \R
souveraineté des cantons ».

M. Haeberlin a termine par un vivai aux
amis vaudois, au peuple vaudois et à ses au-
tori tés et à l'hosp italière ville de Lausanne.

r '¦ :'

Canton du-Yaléié
UNE BONNE OCCASION

D'ALLER AU G0RNER6RAT
Gomme il a déj à été annonoé la semaine

écoulée, les Chemins de fer Viè ge-Zermatt
et G'Ornergrat organisent pour dimanche 19
septembre , jour  du Jeùne federai , un train
de p laisir à destination du Gornergrat. A-
fin de permettre à chacun la visite de celle
grandiose région alpestre , la-direction a con-
senti de mettre en venie des billets spéciaux
Viège-Gornergrat-Viè ge à fr. 11,40, représen-
tant une réduction de 75%. Personne no voli-
ci ra ' manquer cette magniti que occasion.

Voir l'horaire aux annonoes.

SAVIESE — Promesse d'un automobilisle
On nous écrit: Décidément , les sportifs va-

laisans se disti Hguent: après M. Marc, Gay-
Crosier, de Cbàtelard , qui accomp lit le tour de
force de monter en moto au col de Balme,
voici qu'un automobilislo Ionie lui aussi un
audacieux exploit:

M. Jules Dessimoz, de Savièse, est monte
en off et, ave e sa voilure , jusqu 'aux Mayens
de Zernet. Il a passe par Conthey et Dail-
lon pour aller; pour revenir , il a pris la route
qui passe au-dessus du Pont du Diable , puis il
a gagné le village de Chandolin.

Pour qui oonnaìt les difficultés du trajet
aux chemins souvent bordés de préci p ices
et d'une rampe de 25°/o par endroils , la ten
tative de M. Dessimoz constitu e une vérilable
prouesse acrobatique

AUTOCARS POSTAUX
Avec les journées ensoleillées de septem-

bre, le trafic est reste important sur les rou-
tes poslales alpestres. Pour autanf que les
conditions atmosp bériques le permeiteli ! les
autocars postaux circuleront sur le Grimsel
et la Furka jusqu 'à la fin septembre.

Si le service devait ètre suspendu a van i fin
s>eptembre, communicalion en serait faite par
la presse. .. ,--. |

A L'USINE DE VERNAYAZ
L'ingénieur en ; chef de Télootrification des

C'.F.F. mot en soumission les travaux de car-
relages et revèlements et ies Irayaux : f de, pein-

18 sept. 1926,

ATTENTION AUX AMENDES!

bre pour la centrale de l'Usine hydro-électri-
que de Vernayaz , à Vernayaz.

Les offres devront parvenir à l'ingénieur en
chef de l'électrification des C.F.F., à Bern e, le

En vertu de l' arrèté du Conseil d'Etat du
14 février 1893, concernant. l' entretien des
arriòre-bords du Rhòno , il est interdit de
couper les douves , murs-digue s, épis et tous
autres ouvrages du di guement du fleuve, d'é-
lablir des rampes d'accès aux douves , de
laisser pàlurer le bélail dans l' emprise du
domaine du Rhòne ou d' extraire des male -
riaux cpelconques hors du lit et hors des
surl'aces oomprises entro les épis et le long
des douves du Rhòne.

UN CHEMIN FORESTIER
La comniune de Finhaut a remis à renlre-

prise Gay-Grosier et Conforti , de cette lo-
calité , la construction d' un chemin foreslier
du Léamon à La Léchène.

LES VALAISANS AU COMPTOIR SUISSE
Le nombre des billets timbré s par le bu-

reau des chemins de fer fédéraux est le bara-
rne! re de la fréquentatio n du Comptoir: il y en
eut deux mille mercredi , doni. 500 concer-
nant la ligne du Simplon .

APPEL A LA POPULATION AGRICOLE
A griculleurs ! Songez-vous que l'hiver est

bientòt là, avec sa iongue théorié de jours
relativement calmes? Les gros travaux des
champs lerminés , garderez-vou s vos fils au
ooiii du feu?

Non , vous les enverrez à l'Ecole canto-
nale d' agriculture de Chàteauneuf. Ce temps
de chòmage parlici qn'est l'hiver leur devien-
dra aussi précieux que la periodo des semail-
les. L'Ecole d'A griculture. en effe t, s'occu-
pe de défricher le vaste chàmp "des 'jéUnes
hitelligences, pour leur faciliter l'avenir. L'oc-
casion est là: à vous d'en prof iter.

Les cours s'ouvrant les premiers jours de
novembre, demandez sans retard les condi-
tions d' admission , inscrivez-vous nombreux
et dès mainlenant auprès de la Direction.

(Communiqué).
PROGRÈS

On nous écrit: Le chemin vicinai qui re-
liait le hameau de Ayer à celui de Proibì ,
près d'Hérémenoe , vien t d'ètre transformé en
une jolie route carrossable . Le mèrito en re-
vient en partie à l'un des membres les plus
actifs de notre administration. Aussi les ha-
bitants de ces deux villages lui en reslent-
ils reconnaissants. C'est lui qui , désormais ,
aura la surveillance de ce moderne troncon.

Pour rinstanl, cependant , ce chemin n 'au-
ra pas une très grande importance , car la
eii\ ulalion des véhicules n 'est pas encore in-
tense dans ces ..parages : le hameau ' de Aver ,
en effe t, ne comp te qu 'un seul pitipriétairo
qui possedè un char, à part la sage-femme
dont chacun oonnaìt la calèche . Mais le pro-
grès marche rapidement et personne, sans
doute , ne regrettera l'oeuvre accomplie.

LOI SUR LES AUTOMOBILES
Le Conseil federai a fixé au 5 février

1927 (soit deux mois après le vo te sur le
monopole du blé) la votafion populaire conse-
cutive au referendum de la loi sur les auto-
mobiles. En mème temps serait soumis au
peu ple l' article oonstitutionnel relatif à l'aug-
mentatio n des subventions fédérales aux can-
tons d'Uri , Grisons, Tessin et Valais pour
l'entretien des routes al pestres internationales.
Ce projet qui sera examiné par l' iVssemblée
federale au cours de la prochaine session , ne
sera vraisemblablement pas combattu. Le pro-
jet concernant le monopole du blé affronterà
clone seul la vota tion populaire.

EXPIRATION DES LAISSEZ-PASSER
Le Bureau de Tourismé de M?C^5.rla re-

QU plusieurs réclamations d'automobilistes qui
ayant  oublié de taire prolonger leur laissez-
passer « périmés » ont diì, en sortant de
Franco, payór des amendes qui s'élevaient
jusqu 'à frs. 200.

On cappelle ce qui suit à ce sujet~~ ~~
« A près l' exp iralion chi laissez-passer ob-

leim à l'entrée , les automobilistes étranqers
pourront obtenir aux bureaux des Contribu-
tions indirectes (Recette buraliste) du liei!
où ils se t rouvent des permis de circulation
doni , la durée de validilé ne peut dépasser
le dernier jour du trimestre en cours et qui
leur seronl délivrés contro paiemonl d'un
d roit de 80 centimes par cheval-vapeur et par
jour.

« A partir clu premier jour du trimestre
suivant , les automobilistes étrangers sont
soumis aux règles propre s aux nationaux
francais (paiement des impòts trimestriels) »

LES EAUX FR0NTIERES
Sur le lac Léman . la li gne douanièrè pas-

se à 600 mètres de la rive suisse qui . ,comr
p renci le secteu r vaudois entre la frontière ge-
nevoise et rembouebure du Rhòne , et le sec-
teur valaisan entre l'embouchure du Rhòne
et celle de la Morge, à St-Gingol ph.

Totit transport de marchandises doit , sauf
en cas de force majeure, suivre la li gne
droite entre le point où il franchi! la fron-
tière et le débarcadère . 11 est interdit d'accos-
fcer d' autres embarcations et de modifier le
chargement en cours de transport dans les
eaux suisses avant l'acoomplissement des
formalité s douanières.

Ijes marchandises assujetties au contròie
douanier et transportées dans les eaux fron-
tières ne peu veni ètre débarquées ou embar-
quées epe dans Ics ports permis en matièrc
de douane et désignés cornine tels par des
poteaux indicateurs.

Les autres cours d'eaux frontières du Vme
iirrondissement soni. La Barberino sur le sec-
teur du Chàjelard , le ravin des Nez et le
torrent de la Morge sur St-Gingol ph. Il est

permis de traverser la Barbeirme au pont Val.
lorbet sur la route permise du Cbàtelard et ]a
Morge par la route internationale permise j
St-Gingolph.

CABLES ET PYLONES
D'une oorrespondanpo à (l*r « Gazetle de

Lausanne ».:
L'Aluminium S. A ., usine de Chi ppis , a

conslruil une li gne aérienne qui lui amène la
force produite à Muhlacker , près Tourtema-
gne . Non loin du poni du Rhòne , prè s de Sier
re , à l'entrée occidentale du Bois de ^Finges,
un py lone avait été construit. sur une grève
du fteuve, à 4 ou 5 mèlrcs d'un bras où l'eau
coulait bien gentimenl.

Au mois d'aoùt , le Rhòne capricieux modi-
fia assez rap idement son cours à cet endroil;
ses ondes rongèrent la grève, puis s'aita-
quèrent. au socie du py lòne dont elles mine-
ren i, la base. A cet endroil , où, une semaine
plus tòt on passait à pied sec sur les galets
et. le sable, il y eut 1 m. 50 d'eau.

Peu à peu, le socie fut entraìné sur une
pelile distance; le py lòne s'inclina vers le sud
sans bomber. Mais , si l' arma ture de la petite
tour Eiffel se déplaca , les càbles, en ali gne-
meni, ne bronchèrent pas- et supportèrent si
bien la traction exercée par le glissement
du socie qu'ils provoquèrent la torsi on 4
la parile supérieure du py lòne qui s'inclina
vers le sud, la pluparl des isola leurs ayant
resistè au choc.

Ce qui est intéressant, c'est la solidité des
càbles qui ne se sont pas rompus. Ces cà-
bles consti tuoni mie nouveauté. Il y a quel-
ques années, pour remplacer le cuivre, on fa-
briqua des càbles avec mie amo d'acier -
qui assurait la rigide ou la . resistali ce — ce
fil d' acier supportant des càbles en aluminium
qui l'enrobaient; mais l' acier et l' ahuninrani
n'ont pas le mème coefficient de dilalation; il
en résullail une dislocation dommageable du
cable. /

Or , les càbles de la ligne de transport de
courant de Tourtemagne à Chippis ont été
fabriqués d'après un nouveau procède . Il n'j
a p lus d'àme d'acie r, donc plus de différen-
ce de dilatation. Tou t le cable est forme
d'un alliage special d'aluminium qui a donni
pleine satisfaction et qui, par l'accident sui
venu au pylòne ci-dessus, a démontré son ex
trame résislance à la rnp ture. E. M.

Gymnastique
Ire Fòt: 1 cantonale vaiaisanme de gymnastiq j

à l'Artistique et Concours ragionai de
cjym mistici ;i- '

Les preparatifs de cette grande . - journé ,
sportive baltent leur plein. Les organisateur
no reculent devant aucun sacrifice pour mei
tre sur pied une manifesta tion susceplibl
d'intérésser tout le monde.

Gomme prelude il y aura , la veille du 21
septembre , dans la spaeieusc salle de gyni
naslique, un spectacle de gala qui nous per
mei Ira d' app laudir , tour à tour, les gracien
ses gynms-dames sierroises, la Section or
ganisatrice et. un groupe d'« as » duo delior?

Los inscri ptions pour les différents con
cours affluent de toutes parts. En plus de:
gymnasles prenant part au conco'urs; règio
nal , nous aurons une centaine d'individuelì
à l' artistique . L'equi pe valaisanne sera ren
torcée par une vinglaine de « coiironnés i
venant d'un peu tous les coins de la Suisse
Panni les « invités » il y aura ime demi
douzaino de couronnés g fédéraux », doni le
travail ne confribuera pas peu à embellii
la fé te.

Comnie l'on voit , la Ire Fète valaisan»
des gymnasles à l' artisti que s'annonce bel
le et intéressante. Le Comité de Puhlicitc

£M Chroniquc
JBrj âJ

ocote .
NOS LECTEURS ET LES

SINISTRÉS DU JUR
Nous avions transmis au « Comité de se

cours aux sinistrés du Tura » les dons ' crM
nous avions recns de nos lecteurs pour n*
malbenreux confédérés. Voici, en retour , li
ebarmante lettre qui vieni de nous ètre a
dressée:

« Monsieur le Rédacteur,
« Nous avons l'honneur de vous accusei

reception de votre honorée du 6 et. non
remettant: Frs. 348,60 chèque sur Sion , re
presentali!, les dons que vous avez recueili
sur la liste ouverte dans votre Journal «
fa veur des sinistrés du 12 juin.

» Nous sommes très touehés du magnil i
que élan de solidarité qui s'est manifes ti
dans votre contrée et nous vous remercion:
bien sincèrement de l'iniliativc que vous ava
prise pour venir en aide à nos sinistrés. Non:
vous prions d'ètre nos interprèles auprès dei
généreux donaleurs pour leur exprimer la pl«E
vive gratitude taiit. des viclimes du cyclonc
que du Comité soussigné.

» Cesi, dans ces sentiments de reoonnais
sance que nous vous présenlons , etc.

Suivent les signatures du caissier et d' 1
président du comité.

LE ROI DE MESOPOTAMIE A SION
Sa Majeslé le roi de Mésopotamie qui vii-

légiature en ce moment en Suisse et qui ré'
side au Palace-Hòtel de Caux, a tenu à vi;
siter la ville de Sion, 11 arriva jeudi à ttà&
à l'Hotel de la Paix où il dina avec ime sui -
te de 4 personnes. Puis il se promena dans
les ruos princi pales où son casque bruii et so»
teinl basane attirè rent l'attention des curieux
A 2 h. 1/2 il repartail déjà pou r Caux , ave<
les personnes de son entourage qui avaien
pris place dans deux autoniobi les. Sa piemi*1
re intenlion avait été de se rendre aussi a
Bri gue, mais il y renouca au dernier moment i
011 ne sait poni; quelle rai&on.
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TOUCHE-A-TOUT

SERVICE RELIGIEUX

PHARMACIE DE SERVICE

LJS\ Cfironique m
glfifa Vinicole.
LES TRANSPORTS DE MOUT ET DE CIDRE

.1//

le 19 septembre (Jeùne federai)
A la cathédrale. — 5 h. Va, 6 h., 6 h. 1/2

7 n. et 7 h. V2 messes basses. 8 li. % messe
basse, lecture en francais de la lettre pasto-
rale des Evè ques suisses. 10 h. grand' messo
solennélle, le St-Sacremenl sera exposé à la
fljesse et demèurera exposé à l'adoralion des
fidèles jusqu'au soir. Lecture en francais de
la lettre pastorale des Evèques suisses. I l
h. 1/2 messe basse.

Le" soir. — 4 h. vèpres , 8 h. lecture en
alternane! de la lettre pastorale des Evèques
suisses, renouvellement des ven ux du bap-
tème, Te Deuni , bénédiction.

Dimanche 19 septembre : de Qua)

Dès le 15 septembre, ces transports béne-
ficieront , pour les envois de 5, 6 et 10 mille
kilos, d'une réduction de laxe de 30i/o 0/o jus :
cpi'au 15 novembre pour le moùt  et jus-
qu'au 31 décembre pou r le cidre .

La querelle du pa in
Celle fois , nous sommes d' accorci avec le

« Confédéré ». Après nous avoir accuse de
pousser au renchérissement de la vie notre
eonfrère écr if :  « Notre prétention essentielle
est, que la concurrence des boulangcrs fo
déploie autour de la fabrication du meilleur
pain bis . La différence d' un sou sur le prix ,
si intéressante soit-elle, pour les nombreuses
familles , osi cependanf chose seoondaire ».

Avons-iious jamais dit autre chose ? C'est
exactement notre pensée exprimée sous une
autre forme.

Pour fabri quer du bon pain , on doit avoir
la possihilité de le vendre à un prix raisoh-
nable. Toute. la question est de savoir alors
si p'est le cas à Sion. Or la lotte crue les
boulangers se livrent entre eux dans cette
ville entrarne au gàchage des prix. L'un fera
payer cinquante centimes le kilo , l'autre 48
et le troisième , furieux , menacera de le bais-
ser à 42.

Si la population y gagnait , nous serions
d'avis d'app laudir , mais il ne faut pas nous
taire croire qu'un oommercant vend sa mar-
chandise à perle. 11 trouvera toujours moyen
de prendre une compensaiion d'une manière
ou d'une autre; pour la branche (fu i nous oc-
cupe une diminution du poids ou de la (pa-
lile- est à craindre.

En engageant donc les boulangers à s'u-
nir , , nous travaillons dans leur intérèt et dans
colui du public.

En. plus nous réalisons un point du pro-
gramme quo nous nous sommes propose:

Cesi une vérité de La Palice que d'aff irmer
epe la prosperile d'une ville dépend de cel-
le de son commerce.

Or, le commerce sédunois — nous nous en
sommes rendus compie par un reportage —
souffre avant tout de deux choses: de la
vento à crédit et du gàchage des prix. Pour
y remédier , l' union entre tous les négociants
est nécessaire. Voilà ponrquoi nous avons
défendu dans ce journal l'idée d'une asso-
ciatici! de commereants, basée sur le servi-
ce d'escompte.

Pour qua cette association soit aisée à for-
mer, il faudrait une enlente entro les divers
conimercaiits de mèmes branches. Elle existe
déjà ebez les épiciers , il eut été bon qu'elle
existàt encore chez les boulangers , et nous
avons combatto dans ce sens.

Le « Confederò » qui , dans un premier ar-
isele, déclarait ne pas nous comprendre, ad-
metlra-t-il maintenant que nous n'agissions
pas à la légère et nous rendra-t-il au moins
celle just ice d'ètre log icpes avec nous-mèmes?

?  ̂PAN S LE8 S 0 C I E T £ S  ?
Chceur mixte de la cathédrale. — Diman-

cne jo ur du Jeùne federai , messe de Pa-
lestrina. Prière d'ètre exact.

L'OUVERTURE DES VENDANGES
L'ouverture des vendanges sera passable-

meni retardée celle année, 011 la prévoit poni
le milieu d'octobre, plutòt après le (pinze
cr.i'avant.

BANS DE VENDANGES
La qualité du vin dépend dans une mesu-

re prépondéran te de la parfaito- maturile de
la récolte. . .

Vendanger fard c'est là le grand secret
pour taire une fine goutte.

Aussi le Conseil communal de Sion s'est-il
adressé à l'Eta t pour lui demaiider si , en Va-
lais les municipalités étaien t autorisées à fi-
xer une date a"V"af# laquelle toute vend auge
serait interdite et. prohibée.

Sur la réponse affirmative du Département
de rintérieur , le Conseil communal sédunois
a décide d'introduire des bans de ven-
danges , excluant toute récolte prématurée.

Il est: acruellement encore trop tòt pour
arrèter la date des bans. Il faut laisser le so-
leil griller et dorer le raisin et parfaire lan -
gemenlxnson oeuvre merveilleuse de sucrage
et de gonflement du grain.

Jamais le temps n'a été plus prop ice qu'on
ce mois de septembre pour la production d'u-
ne ex e cliente qualité .

Nous saluons avec plaisir la décisfcm du
Conseil munici pal de la cap itale aux vins
renomniés et notons d'ores et déjà que rien
ne sera vendangé à Sion avant la (late qui
sera fixée et choisie pour assurer la qualité
parfaité' du fondant de Sion.

CHEZ LES VIGNERONS ROMANDS
L'assemblée generale de la Fédéralion ro-

mando des vignerons, I peonie à Cully, sous
la presidente de M. Albert Paschoud , député
de Lulry, son président , a approuvé la ges-
tion du cornile et les comptes. Los délégués
des diverses régions v'iti coles ont dit les pers-
pectives de la prochaine récolte qui sont très
inégales corame cpantilé , mais dont la qua-
lité , gràce aux chaudes journée s d'aoùt et
de septembre s'annonce extraordinaire.

^^_^^^
 ̂

est d 'im c,fet sf,r et raP ìcie en cas Je

Oyalfl Goutte , Rhumatisme ,
f ± i fiTi RÌ I Sciati que , Douleurs d.nerfs ,
¦̂ ^>|p-

hpr 
Lumbago , Maux de téte ,

^^^¦̂ ^  ̂ Refroidissements.
LcTogal excrète l'acideuriqueet s'attaqueàla racineméme
du mal. Aucun effet nuisible;recommandé par beaucoup de

mddecins etdecliniques. Bien éprouvé en casd'insomnle.
w. Dans toutes les pharmacics. ^^^^^^^
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IT affaire Jomini
par HENRI  JAGOT

IX
Le kriss malais

Le grand événement s'élait accomp li. Mar-
guerite-Marie était devenue Mme Jomini , et,
ainsi que l' avait prè'vu l' abbé Maresteau , les
sentimenfs d'estimo, de respect qu 'elle ressen-
lait , avant son mariage , pour colui de qui
elle portai! maintenant  le nom , n 'avaient fait
epe so forti fior. Ils s'étaient accrus d' un élan
secret de gratitucl e qui , peu à peu, avait fait
pla ce à une tendresse profonde, à la fois trè s
vive et très douce, (p i n 'était psut-ètre pas
de l' amour , mais qui lui ressemblail et en a-
vait le charme.

Il y avait  des heures ni la jeune lemme
se demandai! si elle n 'élail pas la proie d' u-
ne il lusion,  si elle ne faisait pas un rève,
tant sa propiv histoire lui semblait fantns-
ti que.

Ses débuts (^ans une vie nouvelle , où el-
le était entrée Tàme en deuil , l' esprit in-
quiet, le cceur ulcere par une blessure sc-
erete, ses débuts sì proches et si lointains ,
c'était avec une espèce d'émerveillcment que
Marguerite-Marie se retournait vers eux, è-
vo(pait leur souvenir , comparai! la précarité
de son passe récent avec la solidilé de sa si-
tuatici! présente, l ' incerli tude du lendemain

'"dont elle avait souffert , avec le regard con-
fian t qu'elle pouvait désormais jeter sur l'a-

!¦¦¦ •"¦im
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FOOT BALL

Le match aura lieu
Nous avions annoncé dans notre dernier

numero que le F.-C. locai se trouvait en
pou rparlers avec une équipe vaudoise de sèrie
Promotion , en vue d'un prochain match de
foot-ball. Nous apprenons aujourd'hui que c<\s
démarches ont aboliti.

La première équi pe de notre vil le rencon-
trera, en effet , dimancbe, sur son terrain , l'e-
qui pe Villeneuve-Sporls I dont la reputa tion
est déjà grande .

Ce sera une belle bitte en perspective et
les amateurs du ballon rond ne manqueront
pas d'y assister.

Avant la rencontre princi pale Sion II et
Bierre li seront aux prises à partir de 13 h. ì\0

venir. 1
Oui, cela tenai t du roman , du rève! 11

eùt été difficile de citer un autre exemp le
d'uri changement si rapide, si prodigieux, dans
une existence humaine, et ceci , au fond , é-
pouvantait Marguerite -Marie. C'était trop
beau! L'edifico de son bonheur avait été bàli
trop vite pour pouvoir durer! Elle avai! des
appréhensions, des pressenliments...

Des pressentiments!.. Pourquoi?... Elle était
folle!... Rien ne la menacait... Tout était de-
venu facile devant ses pas. Elle vivait dans
la joie et la paix. Là-bas, les enfants étaient
heureux , jouissant du bon air, de la liberto ,
en aftendant le jour où , selon le désir de Jo-
mini. ils viendraient à leur tour à Paris, a-
fih 'd'y recev'òir l'éducation que le libraire
d' accord avec sa femme, se proposait de leu r
faire donner. Tout était bien. La vie, à ses
yeux, après avoir traverse des contrées d'é-
preuves et de peines, sous un ciel sombre et
bas, ressemblait désormais à une belle et
large route, baignée de soleil, couran t tout
droit au milieu de riantes campagnes, vers
un pur horizon , borné par d' aimables col-
lines.

Néanmoins, la triste petite pensée s'insi-
nuait malgré tout dans l'esprit de Marguerite-
Marie. Cela rappelait un de ces points doù-
loureux que l' on rencontre soudain sous le
doigt , qui arrachenl un léger cri, puis (pi
disparaissent tout à coup pour ne revenir que
longtemps après, avertissant qu'il y a là le
germe d' un mal secret, éebappan t à la pré-
voyanoe , à la science. mais qui éclatera à
l'heu re marcpée.

Jusqu 'alors , rien n'avait - troublé le calme
heureux de cette maison. Seul, le pauvre
Emmanuel aurait pu , inconsciemment , y cau-
ser ime gène, mi embarras , et Jomini a-

vait offerì à sa lemme de la soulager de ce
scuci en p lacato, le malheureux garoon dans
une maison de santo où il eùt été entouré de
soins constants.

Marguerite-Marie s'y était opposée.
— Non, non! avait-elle dit. Je ne veux pas

qu'il s'en alile, qu 'il nous quitte. Qui sait si ,
dans son obscure intelligenoe, ne descendrail
pas une lueur qui , en lui montranl qu'il est
prisonnier, ne le rendrait pas malheureux ! Il
m'aime. Je sens qu 'il est heureux près de moi.
Je ne me pardonnerais pas de le priver de ce
bonheur.

— C'est mio bornie action que vous faites
là, ma chère amie ! répondit Jomini en pres-
sali! enlre les siennes les niains de sa fem-
me. Vous en serez réoompensée.

Dérision des prévisions humaines!... Jomi-
ni ne se doutait guère, ne pouvait pas se
dou ter, que cet acte de compassion et de gé-
nérosité, dont il était touché jusqu 'aux lar-
mes, exposerait plus fard Marguerite-Marie à
un terrible danger.

On aurait pu croire qu'Emmaiiuel compre-
nait ce qu'il devait à Marguerite-Marie, tan t
il se montrait affecrueux pour elle, recher-
chant sa compagnie, restant des heures en-
tières assis à ses còtés, tandis qu'elle cou-
sait ou brodait , la contemplant avec une sor-
te d'admiration quand elle se mettait à son
piano, et l'écoutant avec ravissement dès
(p elle venait à chanter.

Aussi possédait^elle sur lui une autorité que
que Jomini n 'étail jamais parvenu à obtenir.
Quand il avait des révoltes, lorsque, pour
des causes futiles , puériles, il entrait dans
des colères subites (pi faisaient dire au l ibrai-
re que la bète était déchaìnée, il ne fallait
qu 'un regard, un mot de Marguerite-Marie
pour le calmer.

De ce pouvoir curieux , et réellemenl très
puissant, on eut la preuve un jour qu 'ayant
pénétré dans le cabinet de Jomini , Emmanuel
s'empara du kriss malais et s'en fit un joue t.
Effray é à l'idée qu 'il pouvait se blesser avec
colte arme dangereuse , Jomini voulut la lui
reprendre, mais l'insensé resista, serrani con -
tro sa poitrine le redoutable poignard , puis,
tout à coup, s'enfuyan t, poursuivi par le li-
braire, jusque dans la boutique, où, par ba-
sarci , ne se trouvait aucun client. Là , réfli -
gie dans un coin, pris de fureur , il gesticu-
lait avec rage, menatali t du kriss ceux qui
tenleraien t de le désarmer.

Sous les yeux terrifiés d'Elodie Morfon-
taine , qui avait toujours éprouvé une instinc-
tive frayeur à l' approcbe d'Emmanuel qui ne
l' aimail pas, et mal gré les averlissements de
Jac(pes Dutertre , Jomini essaya de s'avancer ,
en dépit du danger.

— Prenez garde! Prenez garde ! s'écria Du-
tert re, en le retenant. Ce owJJheoreux vous
tuerait! :

A cette minute parai Marguerite-Marie , ren-
trant de course. Elle vit la scène, devina ce
qui se passali, et, résolument, écartant son
mari , s'en fut droit à l'insensé.

— Prenez garde, madame! répéta Jacques.
— Il n 'y a rien à craindre ! répondit-elle

d'une voix douce.
Il n 'y avait rien à craindre , en effet! A la

vue de la jeune femme, Emmanuel s'élait cal-
me. Son regard avait pris une expression heu -
reuse et. suppliante à la fois. Tout incons-
cient qu ii était , il semblait implorer son par-
don , et Marguerite-Marie ne rencontra chez
lui aucune résistance quand elle lui òta le
kriss des mains.

Pendant deux ou trois semaines, Emmanuel
à la suite de cet ilicident , parai garder du

A 14 h. 45 le coup d'envoi sera donne alors
aux aìnés qui se présenteront dans cette for-
matici! :

Albrecht
de Torrente Pierre Gaillard

Mieville Luisier Gasparini
Imboden G. Tavernier G. de Werra Evéqucz

[Bonvin
M. Henri Calpini , de Sion , fonctionnera

comme arbitre.

JEUX OLYMPIQUES D'HIVER
L epoque où seront célébrés les jeux olym-

piques d'hive r de 1928 approche; rapidement
le comité olympique suisse et le oomité exé-
cutif des jeux olympiques d'hive r St-Morilz
1928 poursuivient la préparatioii de cotte im-
portante manifestation internationale . Le se-
crétaire general du oomité ol ynipique suisse
vient de laiicer une convocation à l'hotel St-
Gothard , à Zurich , pour les 2 et 3 octòbre.

Le samedi 2 'Octobre siègeront les diversc;s
commissions du comité exécutif , les commis-
saires techniq-ues et les présidents des com-
missions de ski , de hockey sur giace, de pa-
tinage, de bobsleigh et d'hi ppisme. Le soir ,
il y aura une séance pionière du comité exé-
cutif.

Elchos
Le pétrole de rééiection

Un sénateur francais de l'Auvergne, dont
le mandai oxp ire l'amióe prochaine, a très
pou r de ne pas ètre réélu et il se demande
quels avantages il pourrait donner à son dé-
partement pour que les électeurs sénatoriau K
fussent bien disposés en sa faveur.

Et voici ce qu'il a trouvé. Gomme son dé-
partement contieni peut-ètre des gisements
de pétrole, puisqu'on en a déoouvert deux
fori mauvais dans la région, le futur candidai
presse les Travaux publics et l'Office des
combustibles li quides de multiplier les sonda-
ges. ;Si le pétrole pouvait jaillir en plusieurs
endroils avant. les élections, le sénateur au-
rait vite fait de démontrer q*ie c'est gràce à
son influenee.

Le to'urisme et Hes envois d'argon!
Le département du commerce des Etats-

Unis vieni de dresser des statistiques des
voyageurs qui, au cours de cette année, ont
visite l'Europe.

11 apparal i quo le montani total des som-
mes que lès Américains ont dépensées en Eu-
rope s'élève à 700 millions de dollars, alors
quo l' année deridere il n 'était que de 500 mil-
lions.

Mais oatre les touristes qui visitent le vieux
continent, il y a les émigrés qui envoient de
l' argent à leurs familles reslées en Europe.
On estime à Washington que cette année au
moins 900 millions de dollars ont été expédiés
par les émigrés, ce qui élpve le total des ca-
pitaux transférés d'Amérique en Europe à
1,600 millions de dollars.

rstvr Transport de vos fruiis
destinés à l'exportation «̂

dans les meilleures conditions possibles ¦

ADRESSEZ-VOUS A LA
SOCIÉTÉ AN ONYME DE

TRANSPORTS INTERNATIONAUX

Innocente /Cangili S. A.
Agence de VALL0RBE (Tel. 38)
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indispensable
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ÉTRANGER
LA PEINE DE MORT EN ITALIE

Les journaux annonoent que tout est prè t
pour l'examen du projet de loi instituant la
peine capitale.¦ Le projet prévoit entr 'autres que les délits
pour lesquels est prévue la peine de mort ne
seron t pas soumis aux jurés populaires, mais
à un tribunal special prèside par le président
de la Gour d'assises assistè de quatre juges.

Les condamnés à mort seront fusillés.

UNE MINE SAUTÉ ET TUE 50 PERSONNES
On mande au « Journal »: « Dans la mei

Noire au large de Batoum, le paquebot poste
Serghieff , battant pavillon russe a heurté li-
ne mine qui avait dù ètre mouillée dans ces
parages durant la guerre, 50 personnes.pnt été
noyées. ", { .. ^.,.,, .

UN COMPLOT DECOUVERT EN RUSSIE
De Londres on mande que la police secré -

to russe a déoouvert un complot anlirévo-
lulicnnaire. Dix-huit personnes ont déjà été
arrètées. Gè complot aurai t été fornente par
le grand-due Nicolas. Les oontre-révolution-
naires. se propcsaient de faire sauter divers
travaux d'art et d'assassiner divers agents
soviétiqu'es. Le but final étai t de fomenter un
meuvement insurrectionnel en faveur du
grand-due Nicolas.

LE TYPHUS EN ALLEMAGNE
D apres une mformation officielle, le nom-

bre total des personnes atteintes du typhus
transportées dans les hòpitaux dépasse main-
tenant 1000. Vingt-et-une personnes ont suc-
combé.

L'enquète entreprise pour taire oonnaìtre les
causes de la maladie a permis d'établir que
des germes de typhus s'étaient glissés dan s
les conduites d'amenées des eaux potables.

D'autre part , trente sept personnes, à Duiss-
bonrg , ont été atteintes du typhus après a-
voir consommé des preduits avariés.

LE CONFLIT CHARBONNIER ANGLAIS
Le Comité exécutif de la Federatici! des

mineurs s'est réuni mardi. Il a lance un ma-
nifeste invitant les mineurs de tous les dis-
triets à continuer la lutto en raison du refus
des propriétairos de prendre par t à une con-
férenoe commune.

Le oomité centrai des propriétairos de char-
bonnages, après avoir informe M. Churchill
du refus des fédérations de distriets de né-
gocier sur une base nationale, s'est. disperse
et ses rriembres sont par tis.

Le gouvernement a l'intention d'inviter les
fédérations de distriets à envoyer des repré-
sentauls à Londres en vue de discuter de la
siluauon . et de consta ter jusqu 'à quel point
il existe une base pour la continuation des
pourparlers.

LE CARDINAL GASPARRI SE RETIRERAÌT
Le cardinal Gasparri , secrétaire d'Etat , a

renouvelé" au Pape sa domande pour se re-
tirer de la politi que. Le cardinal est depuis
long temps malade et sa sante est vraimen t
chanoelante. On parie de Mgr Bonzano corn-
ine successeur.

MORTELLE IMPRUDENCE D'UN
JEUNE VENDANGEUR

Dans le dortoir d'une ferme, à Sérignan,
près de Montpellier (Franco), des vendangeurs
étaient réunis, attendant l'heure du déjeunor;
les uns conversaient, tandis que le jeune Ju-
les Annunziato, 19 ans, demeurant à Mar-
seille, nettoyait son fusil de chasse qui por-
tai t des taches de rouille. Une jeune ven-
dangeuse, • Jeanne Zerda , 21 ans, venait de
verser de l'huile sur l'arme et Annunziato
s'enquit aussi tòt de son fonctionnement; il
pressa la gàchette, le coup parti i atteignant

S- - Ha  ̂ «Ma le meilleur ami
%M M m  C de l'estomac

ressentiment contre Jomini; puis " ceci s'effa-
c;a , et tout fut oublié.

— Belle scène pour un drame! avait dé-
claré le jeune Olcysius da Ponto. Je vois d'i-
ci l'effet produi l sur le public. Ce serait im-
pressionnant au plus haut point!

Il ajouta , creusant son idée :
— Merveilleux pouvoir que celui de Mme

Jomini sur ce pauvre fou!... On en tirerait
un parti extraordinaire pour le théàtre... Qu'en
pen sez-vous, Dutertre?

— C'est possible ! se contenta de répon-
dre ce dernier.

Quanl à Elodie Morfonta ine, elle ne dit
rien. L'impression qu'elle avai t ressentie la
bussai! cornine accablée. Sans motif , elle a-
vait toujours redouté Emmanuel. Lorsque oe-
lui-ci venait vers elle, on la vcyait rougir,
pàlir: elle contenait mal un frisson et il en
était ainsi aussi longtemps epe le jeune
honime ne s'éloignait pas.

Plus fard seulement, elle songea aux paro-
les du deuxième commis , et la baine qu'elle
portai! à Marguerite-Marie leur donna alors,
dans son esprit , un sens abominable. 

à la lète Yvonne Alterac, 18 ans, également
domiciliée à Marseille, qui s'affaissa pour ne
plus se relever; la boìte crànienne avait été
ouverte et la matière cerebrale s'était ré-
pandue sur le parquet, Annunziato ne croyait
pas l' arme chargée; on juge de son déses-
poir.

Mrioito
.Plantez des arbres fraitiers, car la culture
frai tière est le plaoement le plus sur et le

plus rentable de vos économies  
Les PÉPINIÈRE S DE SAXON sont à mème
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Gaillard Frèrss. UHM
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600 Coupons
magasin m. Huber-Anthanmanen

(Ancien magasin Sceurs Géroudet)
En face de la Maison de Ville

On cherche à louer
à Sion, appartement ensoleillé
de 4-5 pièces. Faire offres a-
vec prix sous chiffros M. 208
Si à Annonces-Suisses S. A.,
Sion.

A VENDRE
2 pressoirs et ses accessoires
et grand locai, ainsi qu'une
grande cave meublée, conte-
nance 25,000 litres, le tout en
parfait état.

S'adresser au bureau du journal.
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OCCASION
Jambon roulé

à frs. 4.20 le kg.
Et. Exquis ngt. Sion
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17 septembre

damanti» p ltrm
Paris (chèque) 14,55 14,75
Berlin 122,90 123,40
Milan (chèque) 18,65 18,90
Londres 25,08 25,16
New-York 5,15 5,19
Vienne 73.— 73,40
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l+J borine sante dans la
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que chose quiremplace
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e est une tasse d Ooon l̂
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HBHBBHHHHHI Baisse sur Fromage
 ̂ ' * "" - - - *  - ^ Emmenthal gras le kg. 2.80.

COMMENCEMENT DES PROCHAINS Gruyère gras? prix exceptionnel
gm. . m ¦ - ¦ le kg. fr. 2,80. Tilsit gras, poidsCours semestrieis et annuels r ŵ«&

pédition par colis postaux con-
avec toutes les tre remboursement. Grande Fro-

BRANCHES COMMERCIALES magerie G. GERBER , à Cudre-
m * uvu A -»u x.- n , fw (Vaud).(Comptabj lité - Arithmétique - Gorrespondance
Droit commercial - Sbéno-dactylographie, etc.)

ainsi que les

SI I J * Fr». 20,000.—, 10,000.—, 5,000.—, 3,000.—.
S~* %£f( 7}l U&JC en tout Frs- 325,000.—

J *s *^*7* — Chaque tot gagnant est connu à l'ouvertu re du billet
^¦̂ «̂ "̂  Prix du billet: Fr. 1.—

/VlnnffpoilY En vente cnoz : Louis Rouge , boulangerie , Sion ; hi lumi KUA Mermoutì, Saxon.
Agence generale pr. Valais I Rureau de loterie : Miinzgasse 5, Lucerne.
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FABRI QUE DE CHALETS pour tous systèmes X

Winckler & Cie Fribonrg saiamisL'ECOLE LEMANIA, Lausanne | 
Chemin de Mornex j J'OFFRE

Pensionila! St.-fnarie Baucherie padò' cavergno -

Chemin de Mornex J C/T F i iCL
Tiléphone 9037 viande chèvre engraisg ft 920

Prospectus et programmo détaillé par la direction. • viande mouton Ire 2,70
¦̂ HBHBMBMHHKSHHHIBBHflBBHilBHHHH Graisse
i^^^^^^^ *Ŵ }M&0^^W'^^^ :̂^^^^^^^^^^^ ' Saucisse sèche de chèvre 2,70
r^^É^ÌS^^lifealS^  ̂ Fermage de chèvre graisse 2,70

Tnè£a/ruLè& auc GeccJCCe)

Prix bloc-forfait très avanta- de Ml]an, Ire qualité garantie
* geux. Projet et devis à disposi- J Par 5 ku«s frs . 5.30

tion. Renseignements gratuits ' P31" 10 kllos frs. 5,20
et sans engagement. Références | expédition franco
de ler ord re dans chaque ré- l L. Ciocca , comestibles . Lau-
gion. sanne.

j L'entreprise spécialisée depuis ; — —¦ 
{ de longues années peut offrir Mal a die 8 Ul 'L I i a i r eSà sa clientèle, ce qui se fait de

mieux comme confort et soli-

Atelier de rénarations i

Tel l'homme mange , tei il est ....

et c'est vrai!

Employez les délicieux POTAGES KNORR ,
et vous serez une ménagère avisée, econome,
la plus parfaite cuisinière sachant. choisir
entre les

30 variétés de potages Knorr
forme saucisse

6 assiettes d'excellont potage pour 50 cts

LANGUES MODERNES
(Allemand — Anglais — Francais, etc.)

Prèparation rationnelle et approfondie à la carrière du oom
merce par la seotion commerciale

de

dite dans des constructions d'uet Ecole Industriello , MARTIGNY-VILLE W^l IEP EBPlffÌ
Rentrée des pensionnaires : 23 septembre I^I^H
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Rentrée des externes: 24 septembre flSr
Pour renseignements, s'adresser à M. Lassiat, directeur . W&

ne architecture irréprochable.
Les bois choisis avec un soin
tout special sont entièrement
travaillés dans nos ateliers.

EGOLE PROFESSIQHIIELLE iPC|PUì'S !
Stino — Dactylo — Complabilité — Correspondances — Langues

M. et Mme Amaudruz , professeurs-directeurs favorisez ri* vos achats le»
Avenue des Alpes 2 (Téléphone 2763) - LAUSANNE maison» qui

Ouverture des Cours-Ecoles: 15 sept., 15 janv., et 15 mai. Du-
rée: 4 mois. Diplòmes. Placement des élèves internes et ex- tasèrent dans 08 journal
ternes garanti — Prix très modérés.

Demandez prospectus et références

NOTRE CONCOURS

„Les mei Heures recettes
f̂? 

de 
cuisine "

Voici les questiona posées :
1) Quel plat préférez-vous? Donnez-en la

recette.
2) Quel dessert préférez-vous? Donnez-en

la recette.
Les Messieurs ne sont pas exclus; ils ont

voix au chapitre.
La mème personne peut concourir autant de

fois qu'elle le désire et multiplier par ce fait
ses chances d'obtenir un des prix déjà men-
tionnés.

Envoyer les réponses dans deux envelop-
pes : colle de l'extérieur, affranchie, ne con-
Uendra (me la recette et un pseudonyme afin
(pie le jury ne connaisse pas les noms des
eoncourants. Celle de l'in térieur contiendra
le mème pseudonyme avec le noni et l' adres-
se dn correspondant.

N> 18 Rameqj uin au fromage
D'une part prendre un plat à cuirer, le -beur-

rer, mettre au fond une conche de pain , puis
une conche de fromage de Gruyère, et ainsi
de suite, en terminant par une conche de
fromage. D'autre part , prendre 2 oeufs, 2 bols
de lait, une pincée de sei et de poivre, bien
battre le tout et verser ensuite sur les oou-
ches de pain et de fromage. Soutirer le liqui -
de, puis le verser à nouveau sur les cou-
ches. Renouveler cette opération jusqu 'à l'im-
bibition complète des couches. « Je vous con-
seille pour cela, Mesdames, de mettre au der-
nier moment la conche de fromage qui doit
recouvrir le plat» Faire cuire pendan t trois
quarts d'heure. Lorsqu 'il a pris une bel-
le couleur le retirer. Et servir avec des cor-
cornichons au vinai gre.

N° 19 Pommes au natu re!
Prendre quelques pommes Canada, les pe-

ler avec votre « couteau à peler » enlever le
cceur de la pomme de manière à taire un joli
trou cylindrique à travers le fruit. Ranger
les pommes dan s un plat ou dans un com-
potier qui resiste à la chaleur. Remplir les
trous des pommes avec du beurre, les sau-
poudrer avec du sucre gros, cristalisé. Pia-
cer au four, après 20 minutes de cuisson
le retirer. Et c'est ainsi que vous obtiendrez
un succulent dessert, car les fruits gardent
leur goùt et leur saveur. Si le jus n'ost pas
assez colore, vous pouvez y ajouter un peu
de sucre caramélisé ou un petit verre de
rhum, selon les goùts. HugneUe.

N« 20 Pain de viande à la Reiroe
Restes de roti , veau, jambon, etc, hacher

le tout avec poivre, sei, herbettes. Faire bouil-
lir un peu de lait, y tremper de la mie de
pain. Délayer le pain , mèler avec la viande
et piler le tout avec une cuillère en bois; a-
jouter 3 oeufs entiers, les débattre soigneuse-
ment. Graisser un petit boi, y verser le mé-
lange et le piacer dans une casserole plei-
ne d'eau froide. Couvrir avec un couvercle.
Laisser cuire au four 40 minutes. Retourner
le boi et servir avec une sauce bianche ou
au jus de viande.

N° 21 Mousse de pommes
Cuire à l'étouff é six bolles pommes rei- j

nettes ; les passer quan d elles sont cuites, \

Les maladies sont des crises
de nettoyage de l'organisme

fr'u'est-ce que la maladie ?
Pour beauooup, la maladie est un accidant

fort désagréable qui survien! plus ou moins
inop inément.

Les dictionnaires , si on les interrogo , so
contentent de donner comme' définition au
mot malad ie : Troubles de la sante.

Tout cela est fort peu net et n'éclaire guère
la question.

A celle-ci, oh peut copendant répondre :
« La maladie est une crise de neltoyage de

l'organismo. C'est une échéance et non pas
un accident. Elle signifie un effort de pu-
rifi cation et de préservation et non pas , corn-
ine tant do gens le croient , un travail de des-
tnction de la sante ».

Ajoutons tout de suite que le jour ou cette no-
l icn fondamentale sur la nature et le ròlo
des maladuTs, copendant déjà oonnue dès la
plus haute anti quité, mais trop tombée dans
l'oubli ensuite et jusqu 'à nos jours , sera à
nouveau acceptée, oe jour marquera une gran-
de victoire du simple bon sens et à partir
de ce jour-là, bien des souffrances humaines
seront ópargnées, car ce sera la fin d'une
fausse oonception qui combat un organisme
qui se défend et. qui paralyse la nature éli -
minatri oe qui s'efforce de rétablir le bon
fonclionnement des organes.

On sait aujourd 'bui que tout organisme vi-
vant s'encombre de déchets.

I.es uns proviennent de l'usure des tissus
et des organes eux-mèmes, les autres sont
les produits d'une alimentation mal adaptée
au besoin de l'individu. Il se forme donc,
peu à peu, un enoombrement qui provoque
de la part de l'organisme qui se défend et

NEUCHATE L

Okraip® medicale

dans une fine passoire, ajouter 250 gr. de su-
cre en poudre, 60 gr. de gelatine (fondue
dans un peu d'eau), et fouetter en mèlant le
jus de quatre citrons. La mousse terminée,
la piacer dans un endroit frais en attendant
de la servir. Fauvctte.

N° 22 Miroton à la tornate
Faites fondre dans la poèle du lard coupé

on carrelé, faites roussir un oignon émincé et
des tomates coupées en quartier, saupoudrez
d'une cuillerée de farine, ensuite mouillez a-
vec de l'eau chaude ou du bouillon ce qui est
préférable et mettez votre viande, bceuf ou
veau coupé en morceaux. Salez, poivrez et
puisque nous voilà dans la saison des légu-
mes nouveaux , vous ajoutez des carottes, des
pommes de terre nouvelles et des petits pois.
Laissez cuire .doucement pendant 1 h. 1/2 et
vous aurez un plat délicieux.

N» 23 Crème au vin
Cassez dans im saladier 2 ou 3 ceufs en-

tiers , battez-les avec du sucre en poudre et
une cuillerée de fécule. Dans une casserole
vous mettez - votre vin (1/2 litro), avec un
zeste de cilron et du sucre et laissez cuire
un moment. Dès que l'écume se forme à la
surfaee, enlevez vivement et mélangez avec
les ceufs bien battus en neige et remettez sur
le feu pour donner un tour , ensuite reversez
dans lo saladier en frottant bien avec le
fouet de fer.

A manger avec des biscuits. Nemo.
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IFromases
J'expédie contre rembourse-

ment du ben vieux fromage gras
sale d'Emmenthal à fr. 2.80 le
kilo; du vieux fromage de Gru
yère, sale 3/4 gras à fr. 2.50
le kilo. Depuis 4 kg. franco . E.
Gartmer, Petits Chènes, 10,

Machine» à écrire ¦ \ "̂̂ J
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La plus ancienne , ,
Demandez prospectus et dé-
monstration sans engagement LOTERIE DE L'ASILE DES VIEILLARDS
du nouveau modèle No 12 et du Ganton de Lucerne
de la «Portable» modèle 1925 avec lequel se gagne

VESSIE REINS
Vous qui aouffrez de ces or-

ganes ou de maladies secrèles,
récenbes ou anciennes, prosta
tes, douleurs et envies fréquen-
tes d'uriner, pertes séminales,
faiblesse seruelie, diabète, albu-
mine, hémorroldes, rhumatismes
ivrognerie, obésité, goltre, timi
dite, maigreur, etc, demandez
en expliquant vofre màf, au Di-
recteur de l'Institut Darà Ex-
port, Case Rive 430, Genève,
détails sur la méthode du célè-
bre spécialiste Or W-illiams, d?
Londrfis

Baame-St Jacqnes

macies. Dépót general PIIARMA

m Prix Fr. 1.75
de C Trantmann, ph&rm. Bftle

Spécij fjqu- /olnéraire posar tou-
tes les plaies en general i ai
cérations, brftlures, vaj ioei et
jambes ouvertes, hSmorrhlo!-
des, affectioon de la pmu, dai
tres piqùres, coups de soleil

Se trouve dans toutes lési phar-

CIE 3T JACQUES , BALg

4- Dames 4-
Retards, Conseils discrets par

Casa Darà , Rive 430, Genève.
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OFFRANDES POUR LE SANCTUAIRE DE
Ste-THERESE DE L'ENFANT-JESUS, NOè'S

veut s'en débarrasser, un effort de neutra -
lisation d'abord , et d'évacuation ensuite.

Tant quo les organes peuvent suffire à leur
tàche, tous les déchets nuisibles et toxiques
sont évacués mtégralement.
Mais, si ceux-ci ne peuvent plus les détruire
ou les éliminer, il se formerà un encrasse-
ment toxique de l'organisnie, et c'est à par-
tir de ce moment que oommence véritable-
ment l'état de maladie.

Malheureusement pour lui , l'homme ne se
méfie guère de cet encrassemen t toxique qui
s'accroit peu à peu sans signes manifestes.
Rien n'atti re son attention à oet égard. Gon-
fiali! dans ses apparences de sante , sur ses
bomies oouleurs et son embonpoint , ses forces
et sa capacité do travail , il croit pouvoir
impunément suppor ter toutes les fati gues,tous
les écarts et tous les excès.

A la vérité, si l'homme portali, à ce 1110-
ment, quelque attention sur ce qui se passe
en lui , il reconnaitrait déjà de petits signes
avertisseurs des troubles qui se préparerrt.

Puis, pour les uns plus vite, pour les au-
tres un peu plus tard, l'organisme qui, jus-
qu'alors, a lutté du mieux qu'il a pu, à bout
de forces, n'a plus le choix qu'entre la mala-
die, c'est-à-dire la révolte oontre l'encombre-
ment devenu trop prononcé, en vue de s'en
débarrasser, ou la mort.

Dès lors, les signes visibles de la mala-
die ou du moins ceux qui forcent l'attention
du sujet, se manifestent.

Le premier de tous est habituellement le
manque d'appétit. Il s'accompagne de malai-
ses généraux, tels que oourbature , maux de
lète , fatigue ou insomnie, symptòmes qui dé-
noncent tous une intoxication totale de l' orga-
nisme.

La diminution de l'alimentation qui s'en suit
forcément est un des moyens naturels de dé-
fense de l'organismo, parce que d'une part ,
il y a restnetion de nouveaux apports nocifs ,
et d'autre pari, à l'amaigrissement qui s'en
suit, ccrrespond une élimination hors de l'or-
ganisme de déchets accumulés.

Livré à lui-mème, l'organismo pourrait se
remettre lentement de cette première alèrte.
Mais qu'arrive-t-il?

D'ordinaire, le sujet qui éprouve ces deux
symptòmes bienfaisants* et dont il devrait è-
tre reoonnaissant, s'il savait les interpréter ,
le manque d'appetii et l'amai grissement, vie-
lime des préjugés qui n 'accordent la sante
qu'aux individus doués d' un , violoni appetii
et. d'un bon embonpoint, s'affole de la déper-
dition de matériaux qui ne sont que de mau-
vaise qualité.

11 se mot à manger par force , fait. choix des
aliments réputés les plus « fortifiants », boit
les boissons les plus « remontanfes ». Et si
cela ne paraìt pas suffire , il absorbera force
remèdes « stimulants », « reconstituants » et
réconfortants » pour eombattre sa fati gue et
sa faiblesse.

Ainsi faisant, loin d'écarter le danger qui
se serait éloigné de lui-mème s'il avait su
écouter les indications que lui donnait la na-
ture, l'homme ne fai t qu'augmenter le mal
sous l'action de pratiques qui portoni à son
ccmble son encrassement organique. Il n'y a
plus alors qu'une crise aigue de nettoyage
qui puisse l'en débarrasser.

La, maladie sera generale ou locale.
Si la crise de nettoyage, autrement dit la

la maladie, interesse le corps tout entier, ce
sera, soit un rhumatisme généralisé, soit u- Omis dans la liste précédente: Anonymes,
rue infection totale, ou une fièvre éruptive, par Chermignon, 5. Merci à Ste-Thérèse, Sion, 10.
exemple. i Pour gràoe repue, Gròne 5. Pour obtenir

Si elle se localise, elle frapperà . le plus une guérison, Sinièze, Ayent, 5. Antoine Mo-
souvent l'émonctoire princi pal ou suppléant, rand 5. Anonyme Arbaz , 6. Caroline Sudan ,

Le Journal et Feuille d'AvIs du Valais » ?
est l'intermédiaire le plus pratique ?
pour faire connattre un commerce , ?
une industrie , une affaire «uelcanque *

qui aura été le plus éprouvé par le travail
de drainage impose.

Cesi ainsi quo l'on consta te l'appari tion
d'une bronchite, d'une angine cu d'un simple
rhume de cerveau, si c'est la muqueuse res-
piratoire (fili s'est chargée de la plus grosse
partie du travail éliminateur; d'une enterite,
d'une typho'id ou d'une appendicite, si c'est
l'intestin ; d'un eczema, d'un érysipèle, si c'est
c'est la peau ; d'une albuminerie, si c'est le
rein; d'une jaunisse, si c'est le foie; d' une
cenjonctivi be si ce sont les glandes lacry-
males.

Dans tous ces états maladifs , l' organisme
cherche à se débarrasser de deux facons à
la fois de son encrassement:

a) par l'élimination au dehors des déchets
b) Par la fièvre qui est une ccmbuslion

toxique;
La fièvre doit donc ètre respeetée. Loin de

la craindre, il faut savoir l'estimer a sa jus-
te valeur et ne pas ebercher à la eombattre.
En luttant oontre elle, on entravo un travail
utile de désencrassement qui se fait dans l' or-
ganismo.

Au stade de la fièvre, les réactions défen-
sives atteignent Jour maximum et s'y main-
tiennen t tant que le travail de nettoyage au-
ra à se taire.

La facon dont col effort de l'organisme
su» réalise est toujours la mème, c'est-à-dire
par la fièvre et l'élimination au niveau d'une
des muqueuses du corps, faisant office de
porte de sortie des substances encrassantes.

Si l'encrassement est récent ou léger, l'or-
ganisme pourra se nettoyer rapidement, et
la maladie sera de oourte durée et peu grave.

Si, au oontraire, l'accumulation a été con-
sidérable, la maladie sera prolcngée, sevère.

Et. si l'on entrave la crise de nettoyage
qu'est la maladie, si l'on eorrtrecarre la fiè-
vre, si l'on bouche les issues émonctoriales
on crée des rechutes ou des complicalions.

En effet , les matériaux dont on a entravo
le départ , les déchets que l'on a refoulé au
sein des tissus, exigeront mie nouvelle crise
de nettoyage pour disparaìtre à leur tour. Le
travail exonérateur, imparfaitement accompli ,
enrayé par une intervention maladroite , de-
vra ètre repris.

C'est dire qu'un arrèt dans la marche d'u-
ne maladie obtenu par des moyens antinatu-
rels, n'osi que le refoulement de substances
toxi ques, par conséquent nuisibles , qui é-
taien t en train de disparaìtre de l'intérieur du
corps, soit par issue au dehors, soit détruits
par la fièvre. Ce n'est pas une victoire rem-
porfée sur la maladie, mais une violence e-
x-ercée envers l'organisme qui cherche à se
guérir en vertu de la force médicatrice na-
turelle qui est en lui.

Une recidive prochaine, des complications
alarmantes au cours de la convalescence ou
une maladie plus grave, parfois mortelle, se
chargeront de démontrer dans la suite que la
plupart des guérisons brusquées, imposées par
l'administration intempestives de remèdes,
qui le plus souvont vont à l'enoontre du tra-
vail de la nature ne sont que momentanées
et conduisent tout simp lement à des aggra -
vations funestes. (Journal de médecine)

M. Niquille , Ncirmont, 5. Maria Mévillot, Sio«
15. An. par Rd. Vicaire, Gonthey (Pour le C

Chavannes-les-Forts, 2. Anon. par Mme Mas
sy, Noès, 5. Anon. Sembrancher, par M. Pai
Voulaz , 3. R. P. Druon, 5. Pour une gràci
Ayer, 5. Mabillard , Grimisual , 2. Sallin Fri
doliti , Corpataux, 2. Anonyme, par R. Vica
re, Sierre, 20. — Perren Vincent, Mollai!
5. Un malade, par Ste-Thérèse, Hópital , Sic
5. Pour la guérison d'une jeune fille, Lea
3. Anonyme, Eramois, 20. An. par R. ChM
Due , Ollon, 5. Mme Eerthe Pitteloud-Pittelou
Vox, 10. M. Bourquenoud, Vaulruz, 1.50. J
nonyme, Ayent, 5. Reoonnaissance pour gu
rison d'un enfant , Sion, 5. A. H., Sion, i
Merci pour guérison , F. Chappaley, Charme;
10. R. Cure Foumier, St-Maurice de Lacque
7. An. Lens 10. Reconnaissance, E. Lotta!
Tissot , Fribourg, 5. Anonymes par Oeuvr
St-Paul, Fribourg, 37. Anonyme par Evècb
de Fribourg, 200. Reconnaissance à Sle-Tlii
rèse, 20. Anonyme, Monthey, 5. Joseph Ih
rith , Gruy ères, 10. Mlle Marie Berberat , Chau
de Fonds 5. Philomène Gasser, de Roherl
Mollens, 5. Anonyme Sion 12. Merci à Sta
Thérèse pour guérison, Granges, 5. An. pa
Mlle Alice Vallotton. 5. Pour demander un
guérison, Miège, par R. Cure Doyen 50. Poni
guérison obtenue, Gròne, par Rd. cure, 10.
An. Neirivue, 3. Pierre Bovet-Perroud, inst
Rue, 5. R. Cure Doyen, Monthey, 15. Mm
Masserey, Montana, Ì0. Emile Rouvinez, Zu
ridi, 10. Anon. demande aide et protection
par Milo Cécile Wolf , 50. J. Jacquet, Estavan
nens, 5. Pour guérison, reconnaissance, A
yent , 20. 4 anonymes, Sembrancher, pour ob
leni r des gràces," 20. Rudaz Thérèse, Cható
5. Anon . Granges, 5. Anon. Mase, 5. An. SI
Léonard , 5. An. Vox, 5. Mme Desbiolles-D'i
pasquier, Tour de Trème, 10. Anonyines Sion
50. Anon. Le Chàble, 2,50. Pour 'demanda
une guérison , Monthey, k. Pour demander li-
ne gràce, Chalais, par Mme Isaline Arbellay
5. Divers, par Oeuvre St-Augustin, Fribourg-
29,85. En l'honneur de Ste-Thérèse, Sinièze,
5. An. Bottens , 5. Louis Fettrelet, Monti-
gnez, 5. Ste-Thérèse, aidez-moi, Mayens à
Sion, 3. Vve Bste. Prougué, Maira-Buix, ó.

3. Maria Baud-Pug in , Vaulruz, 5. An. Ver-
namiège, 4. An. Sion, 10. Tronc de Ste-Thé-
rèse, 75. Pour oeuvre St-Augustin , Fribourf
6.75. An. Sion 7. An. Nendaz, par R. Curò
An. Sion 20. An. Arbaz , 5. M. M. Ayent 5.
An. Ayent 5. R. Cure Diinand, Ursy, 10. An.
Uvrier" 5. Emile Prongué , Buix , 5. Confiance
en Ste -Thérèse, Miège, par R. Cure, 25. An-
Chermi gnon, par R. Rectenr, 2. Mlle P. f»-
Cornol , 100. Red. Parmentier, Chàtel-St-De-
nis 5. Vve Grosjean, Sion, 10. Pour obtenir
ime gràce par Ste-Thérèse, B. J. Lens 5. I*
dressy Firmili , Troistorrents 10. Reconnais-
sance, Mlle M. Queloz Régnier, Saignelégie'
25. Jeanne Jobin , inst., Saignelégier, 10. Ali-
Mayens de Sion, par R. P. Hildebrand, JJ
Aurélie Cantaluppi, Aigle, par R. Cure 6. Affle
H. Delaloye, Montana, 10. An. Monthey, P»1
R. Vicairè, 5. Merci à Ste-Thérèse, Miège 20.
Anonymes, par R. cure, Sion, 45. R. Cure
Vissoye, 5. Reconnaissance à Ste-Thérèse
Sion, 'par Mlle C. Wolf , 10. Pour demander li-
ne gràce, Granges, 20. An. Lens, par R. R«^"
tour 5. Anon . Mayoux, par Mme Perruchouq,
5. Stanislas Delaìoye, Ardon, 10. Anon. Si-
Léonard, 6. Pour obtenir une gràce, St-LW'
nard 5. Reoonnaissance pour guérison co-
tenne, Eugénie Aymon, Ayent, 5. An. Bo-
Bvernier, par R. Cure ,5. Pour une gràce re
Ciie, Nax, 5. Cette liste s'arrète au 20 aoQt-
Quo la « Petite Reine » daigne récompenser
tous nos bienfaiteurs en obtenant la róahsa-
tion de leurs vceux. Cure de Granges, Cp«
eh. He 679.




